
Le Président. — J'ai reçu de M. Gaston Thorn,
Président du gouvernement luxembourgeois, le
message suivant adressé au Parlement euro-
péen :

Monsieur le Président,

A l'occasion de l'ultime session de votre Haute
Assemblée dans sa formation actuelle, il me tient
à cœur de m'adresser à vous en ma qualité de
Président du Gouvernement du pays dont vous
êtes les hôtes en ce moment.

Je tiens à vous exprimer, à vous Monsieur le
. Président, .et, à travers vous aux membres de

votre Assemblée ma très haute considération
pour la qualité de l'œuvre accomplie par votre
institution depuis l'instauration des Communautés
européennes, œuvre à laquelle j'ai eu le privilège
d'être associé d'abord en tant que délégué de la
Chambre des députés luxembourgeois, puis à trois
reprises en tant que votre partenaire dans le
dialogue que vous avez régulièrement avec la pré-
sidence du Conseil des Communautés.

A l'heure où le Parlement européen va entrer
dans une nouvelle ère de son histoire en rece-
vant la consécration du suffrage universel, il
importe de ne pas oublier que la place occupée
actuellement par votre institution est le fruit de
l'excellence de votre travail, de la détermination
avec laquelle vous avez œuvré pour la mise en
place progressive d'un contrôle démocratique des
activités de la Communauté. Vos successeurs, je
n'en doute pas, poursuivront cette œuvre dans le
même esprit du bien commun, d'une union euro-
péenne soucieuse de l'équilibre de ses institutions
et des droits égaux de ses États membres.

Le Parlement européen n'a jamais permis que des
préoccupations partisanes et, en fin de compte,
marginales par rapport à sa mission historique,
viennent troubler la cordialité de ses relations
avec le Gouvernement luxembourgeois, et je l'en
félicite. J'exprime ma ferme conviction que notre
confiante et loyale coopération permettra à l'ave-
nir comme par le passé au Parlement européen et
à ses membres de travailler, ici comme à Stras-
bourg, dans les meilleures conditions.

Permettez-moi de terminer ce bref message en
vous disant très simplement merci pour tout ce
que vous avez pu faire pour la cause de l'union
européenne. J'exprime l'espoir de vous voir reve-
nir nombreux pour siéger au sein du Parlement
élu.

(Applaudissements)

Nous avons écouté avec un vif intérêt les décla-
rations du Président du Conseil en exercice, du
Président de la Commission et le message du
Président du gouvernement luxembourgeois. Je

voudrais exprimer, au nom de nous tous, notre
reconnaissance pour les appréciations élogieu-
ses qui ont été portées sur l'activité de notre
Parlement.

Au sein de ce Parlement siègent des parlemen-
taires qui ont exercé leur activité depuis de
nombreuses années : certains même depuis 1952,
c'est-à-dire depuis la première réunion de l'As-
semblée de la Communaué européenne du char-
bon et de l'acier, fût-ce avec quelques inter-
ruptions, parce qu'ils ont été appelés dans l'in-
tervalle à des responsabilités gouvernementales.

Au sein de ce Parlement participent activement
aux travaux trois personnalités qui ont- été élues
à la présidence et dont je voudrais: rappeler les
noms ici : MM. Berkhouwer, Scelbà et Spénale.

Je voudrais saisir cette occasion pour vous expri-
mer à vous tous, chers collègues, et à nos pré-
décesseurs, les plus vives félicitations pour le
travail effectué, mais surtout pour l'ardeur que
chacun de vous a apportée aux travaux du Parr
lëment européen.

Si nous voulions tracer l'évolution historique de
notre Assemblée depuis la lointaine année 1952
à ce jour, nous devrions prolonger la présente
session de quelques jours, mais cela n'est pas
dans nos intentions.

Qu'il me soit permis de souligner seulement
quelques éléments essentiels de cette évolution :
né comme Assemblée appelée à exercer une fonc-
tion surtout consultative; notre Parlement a su
progressivement élargir ses compétences dans le
plein respect des traités ou bien, comme dans le
domaine fondamental de l'approbation du bud-
get, grâce à une modification de ces traités, ap-
prouvée par chacun de nos Parlements natio-
naux.'

Cette évolution, dirais-je, est dans la nature des
personnes : composé jusqu'à ce jour de membres
des Parlements nationaux et demain de membres
directement élus, ce Parlement ne pouvait de-
meurer simple spectateur de l'évolution de la
Communauté.

Le parlementaire élu en régime de démocratie
pluraliste, et donc investi de la souveraineté
populaire, est amené à exercer sa fonction en
toute responsabilité, et donc non pas une fonc-
tion de simple consultation.

Aujourd'hui notre Parlement, grâce aux pou-
voirs qu'il a acquis en matière budgétaire, aux
pouvoirs de codécision avec le Conseil, grâce
à la procédure de concertation, en améliorant
les procédures internes, en renforçant ses pou-
voirs de contrôle et d'initiative politique, a
assumé des fonctions qui donnent une valeur
réelle à sa dénomination : Parlement européen.



Le 17 juillet aura lieu la prochaine session du
Parlement élu au suffrage universel. Nous som-
mes convaincus que l'apport d'expérience, de
traditions et de pouvoirs de ces 26 années de
travail utile sera précieux pour permettre, après
•le 17 juillet, une reprise efficace de ses travaux,
lui donnant la possibilité de continuer, avec le
mênie enthousiasme, à affirmer la démocratie
parlementaire au sein de la Communauté.

Nous devons donner acte et exprimer notre pro-
fonde satisfaction au Conseil — et, en l'occur-
rence, à vous personnellement, Monsieur Ber-
nard-Reymond et au ministre M. François-
Poncet, ainsi qu'à tous nos prédécesseurs —
pour la collaboration qui s'est instaurée entre
nos institutions et en particulier pour l'habitude
désormais acquise, qui nous permet de mener
à chaque session une discussion utile entre Con-
seil et Parlement sur les problèmes les plus
actuels. J'exprime également un sentiment par-
ticulier de reconnaissance au nom de vous tous,
à la Commission et à son Président, M. Jenkins,
pour sa présence permanente et le dialogue
continu qu'il a su assurer avec notre Parlement,
rendant plus étroit notre dialogue et cherchant
à lui donner une valeur toujours plus construc-
tive. Je remercie tant M. Bernard-R-eymond que
le Président Jenkins pour les paroles particuliè-
rement courtoises qu'ils ont adressées à ma per-
sonne.

Je remercie donc le Conseil et la Com-
mission pour leur apport à cette évolution
parlementaire positive de la Communauté.

Le Parlement élu devra faire face à de nou-
veaux problèmes, et je suis certain qu'il pourra
compter sur la pleine collaboration des autres
institutions de la Communauté.

Nous sommes certains qu'il continuera à œuvrer
dans l'esprit évolutif qui est ins'crit dans la
Déclaration Schuman dont nous célébrons au-
jourd'hui l'anniversaire.
( Applaudissements)


